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Au Burundi, il y a plus de morts qu'annonce, alertent des médecins

RFI,A 10-05-2020 Des mA®©decinsA tirent la sonnette da€™alarme : refus de tester des malades prA©sentant des
symptA’mes au coronavirus, cas cachA©s notamment dans un hA'tel ou encore des nombreuses morts suspectes...A lls
dA©noncent A« une politique dAClibA©rA©e A»A pour ne pas perturber le processus A©lectoral.

AprA’s avoir AStA© officiellement A©pargnA© A« par la grA¢ce du Bon Dieu A» pendant longtemps par le Covid-19, le Burunc
reste JAE™un des pays les moins touchA©s par la pandA©mie si lA€™on en croit les autoritA©s. Le compteur des cas testAOs [
bloquA© depuis une semaine sur 19 cas testA©s positifs, dont un seul dA©cA’s.A La consA©quence, ca€™est que les bus, les
et les marchA©s sont bondA©sA et que des dizaines de milliers de personnes se pressent chaque jour avec insouciance dans
des meetings politiques en vue des A®lections du 20 mai prochain. Mais des mA©decins sonnent l'alerte. Des sources
mA®dicales assurent quad€™au moins six personnes prA©sentant des symptA'mes liA©s au Covid-19, toutes en dACtresse
respiratoire, ont perdu la vie cette semaine dans deux hA pitaux de Bujumbura. Da€™autres dans un A©tat moins grave sont
signalA©s dans plusieurs hA pitaux de la capitale ou sont alitA©s A leurs domicile. Le problA"me, cA€™est que le ministA're de
SantA© refuse de tester ces maladesA A«A en assurant qua€™il agit sans doute da€™une simple grippe ou du paludismeA A».
nos sources. A« Une transmission cachA©e A» Pire A leurs yeux,A IA€E™INSP, la seule structure qui pratique les tests de
dA©pistage du coronavirus au Burundi, a fait les prA©IA vements nA©cessaires sur deux de ces cas. lls sont morts deux jours
plus tard, et jusqua€™ici, IAR€™INSP na€™a jamais transmis les rA©sultats de ces tests. Officiellement, la situation est totaleme
maA®trisA©e dans ce pays protA©gA© selon les autoritA®©s, par A« le bon Dieu tout-puissant A».A Malheureusement, A«A il y
transmission communautaire cachA©e et qui nA€™est pas contrA IA©eA A», prA©vient un de ces mA©decins. CA€™est ainsi ¢
Source du Nil de Bujumbura, qui a da€™abord abritA© des voyageurs en quarantaine, est devenu un centre de confinement
pour des cas positifs au Covid-19, asymptomatiques ou pas trA’s gravement malades. 45 personnes dont certains sous
traitement, y AGtaient confinA®©s il y a deux jours, selon nos sources. EllesA na€™ont pas le droit sortir de leur chambre sauf po
une prise quotidienne de tempAGrature devant lA€™hAtel. Mais ils passent dans un escalier dA©diA©, qui est dA©sinfectA® to
suite aprA’s. Enfin, leur nourriture est placA©e dans des barquettes A usage unique qui sont dA©posA©s devant la porte de
leurs chambres par un personnel qui porte gants et masques. Aucun responsable du secteur de santA© ne pouvoir Adtre
joint jusque dans la nuit de samedi.A En attendant, la politique de lutte contre le coronavirus inquiAte 'OMS. A Human
Rights Watch dA©nonceA La campagne A©lectorale est trA’s tendue au Burundi, oAt le gouvernement accuseA le principal
parti da€™opposition, le CNL da€™Agathon Rwasa, da€™A?tre pratiquement le seul responsable des violences politiques quag
observe en pleine campagne A®©lectorale avant la triple A©lection prA©vue dans huitA jours.A La police a dA©jA annoncA©
la€™arrestation d'une soixantaine de militants de ce parti et deux candidats de ce parti aux IA@gislatives ont AOtA© A©galemer
arrA2tA©s, mais son leader fait de la rA@sistance. LA€™organisation internationale des droits de IA€™homme Human Rights
WatchA est toujours en train da€™enquAater sur les incidents les plus rA©cents, mais son directeur pour IA€™Afrique centraleA
Mudge rappelle que les autoritA©s et les Imbonerakure, les jeunes affiliA©s au parti au pouvoir, sont responsables depuis
2015 de nombreux actes de violences, en toute impunitA©. Lewis MudgeA : A«A Le fait que le gouvernement annonce que
ce n'est que le CNL qui est responsable des rA©centes violences n'est pas AGtonnant : cela correspond aux prises de
paroles du gouvernement depuis quelques annA©es. Ce n'est jamais la faute du parti au pouvoir, le CNDD-FDD. Toutes
les choses mauvaises qui arrivent sur les collines, c'est toujours la faute des opposants. Les violences et la rA©pression
sont un signe distinctif de la politique au Burundi depuis 2015. Ces AClections vont avoir lieu dans un contexte oAl les
autoritA©s burundaises et les jeunes liA©s au parti au pouvoir utilisent la violence avec une impunitA© quasi totale. En mA2me
temps, il faut noter que dans une bien moindre mesure, on a A©galement documentA®© des violences contre des membres
et des jeunes du CNDD-FDD.A A»
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